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Septembre 2017 N° 21 

«  Processtantisme ». Martin Luther aurait été professeur à Montpellier en 
2017, il n’aurait certainement pas affiché 95 thèses concernant les indul-

gences sur la porte de l’hôtel de ville. Je considère que le taux de chômage supérieur à 
15% dans l’agglomération, les questions climatiques et le risque de radicalisation de la 
jeunesse sont autrement plus importants et nécessiteraient un investissement à la hauteur 
de ce que fut celui des réformateurs sur les questions qui se posaient à leur époque. 

 

Or il n’est pas possible de traiter ces sujets en se contentant d’appliquer les solutions 
d’autrefois. Aucune génération, pas plus celle des réformateurs qu’une autre, n’a réglé 
une fois pour toutes les questions qui se posent à l’humanité. C’est la raison pour la-

quelle nous ne li-
sons ni les textes 
bibliques, ni les 
écrits des théolo-
giens, ni aucune 
œuvre, comme un 
grimoire dans le-
quel nous trouve-
rions les recettes 
pour transformer 
notre monde en 
paradis. 

 

Il y a un siècle, les 
protestants de la 
région de montpel-
liéraine ont inven-
té le principe des 
coopératives : ce 
fut le moyen 
d’améliorer la pro-
duction du vin et 

les conditions de  
vie.  

 

Aujourd’hui, il nous appartient de reprendre les intuitions des rédacteurs bibliques, les 
travaux des théologiens, des philosophes, des observateurs de la vie publique pour les 
faire entrer en dialogue avec les questions contemporaines, et d’y joindre notre génie 
propre, nos talents. C’est ainsi que les protestants ont agi de génération en génération, 
faisant de notre religion un « processtantisme », une manière dynamique d’affronter le 
quotidien en y injectant l’allant que la grâce suscite et l’enthousiasme que procure la foi. 

Édito par James Woody 

protestants-unis-montpellier
-agglo.org 

 500 ans de Réformes :  

et si ce n’était que l’étage de propulsion de la fusée ? 

 EPUMA 

Vibrations 

Décollage 7 juillet 2016,  à Balkonour (Kazakhstan) de la fusée Soyouz, avec Thomas Pesquet  
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La rédactrice en chef de ce numéro  

Témoignage par  Nancy de Richemond Géographie des risques - Professeure des universités - 

C ’est l’histoire d’une nana … Si je 
rebondis sur la première phrase de 

Valdo Seidenbinder, rédacteur en chef du 
numéro de juin, c’est parce que moi aussi je 
suis tombée dans la marmite du protestan-
tisme dès ma naissance. Une marmite fami-
liale 100 % protestante : 50 % montpellié-
raine et 50 % marsillarguoise (oui, je suis 
géographe, j’aime les cartes et je ne résiste 
pas au plaisir de vous inviter à (re)chercher 
le village de Marsillargues sur une carte des 
environs de Montpellier !).  Pour autant, je 
me retrouve également dans la formule « on 
ne naît pas protestant, on le devient » : je ne 
suis pas « née dans » la marmite et ce n’est 
pas en un jour que j’ai appris, puis aimé y 
nager. Je dirai même plus, c’est en visitant 
d’autres marmites (merci à ma belle-famille 
catholique !) que j’ai pu choisir 
d’adhérer pleinement à une culture 
protestante libérale qui pouvait me 
sembler au départ une évidence 
informulable … 

Le scoutisme a été pour moi une 
étape importante de mise en action 
de cette liberté de conscience, une 
manière vivante de s’approprier cet 
héritage culturel. En se fondant sur 
la coéducation, le scoutisme porte 
une attention particulière à la trans-
mission : les plus âgés/
expérimentés enseignent aux plus 
jeunes/novices et partagent leurs 
savoir-faire. Cette expérience 
scoute m’est toujours très utile au-
jourd’hui, comme enseignante, 
chercheuse et comme maman. 

Et c’est bien ce que je souhaite 
partager avec vous ici à travers 

cette question de la transmission que nous 
pose l’anniversaire des 500 ans de la Réfor-
mation : qu’avons-nous reçu et qu’allons-
nous, que voulons-nous transmettre ? Com-
ment ne pas transmettre de vieux grimoires 
mais bien un dynamisme, un élan joyeux à 
nos enfants, nos étudiants, notre prochain ? 

Puisque les physiciens nous disent très sé-

rieusement que le temps n’existe pas, en 

quoi ces 500 années de protestantisme sont-

elles présentes ici et maintenant dans nos 

vies et nous permettent-elles de poser un 

regard neuf sur les questions inédites que 

nous adresse la jeunesse ? Quel lien dyna-

mique entre ces 500 années et celles qui 

viennent ? Et si nous vivions cet anniver-

saire comme un propulseur de notre foi ? 

Très beau voyage à tous ! 
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Coup de projecteur sur...  

Quelle utilisation de nos écrans pour nos enfants ?   

Les écrans sont un sacré défi pour les parents d’aujourd’hui ! Sensa-

tion étrange d’avoir plus de 500 ans lorsque mon fils de 4 ans me de-

mande « Maman, si tu es née avant les ordinateurs, alors tu as connu 

les dinosaures ? » ! Jusqu’où accompagner ou résister face aux évolu-

tions de la société ? Pour nos enfants, la norme est souvent donnée par 

les pairs, par les échanges dans leur tranche d’âge : que devient la 

transmission intergénérationnelle dans ce contexte ? C. Roque nous rassure en par-

lant de bon sens et de réalité : j’aime voir l’histoire des défis que les protestants ont 

relevés depuis 500 ans comme un moyen de rester ancré dans le réel, de vivre ce « 

processtantisme », d’identifier avec confiance ce qui peut aider nos jeunes à faire 

face aux (r)évolutions du monde contemporain. 

L a prolifération des  moyens de 
communication, d'information 

via internet amène à anticiper l'usage des 
écrans. Sans en interdire l’accès aux 
jeunes, mais face à une pression sociale 
et médiatique grandissante, le défi de la 
génération des parents d'aujourd'hui est 
grand. Il n'y a pas de repère de la part de 
leurs pères. 

 Comme pour toute activité, passion, la 
question du combien est importante. Pour 
y répondre on peut se référer à la notion 
d'addiction (besoin d'un produit non vi-
tal). A quel moment l'objet, la consulta-
tion des sites, les jeux, les conversations 
font-ils perdre le contact avec la réalité ? 
Il y a des personnes qui par nature gèrent 
instinctivement leur consommation et 
d'autres qui iront jusqu'à l'extrême. Serge 

Tisseron, 
(psychiatre) 
a élaboré un 
système de 
« vi-
gnettes» :  
Les 3, 6, 9, 
12. Pas 
d’écran 
avant 3 ans, 
Pas de con-
sole de jeu 

portable avant 6 ans, Pas d’Internet avant 9 
ans, Internet seul à partir de 12 ans. Cha-
cun des âges fait le lien avec un ou des 
développements psychologiques clés de 
l'enfant qui pourraient être altérés par un 
usage ou une consultation d'internet inap-
proprié. 

Les réseaux sociaux, par référence à la loi, 
soumettent l'inscription à un âge minimum 
déclaratif, variant de 13 à 18 ans, sans con-
trôle.  Les jeux vidéo, en ligne ou non, 
sont soumis à une norme européenne indi-
quant l'âge minimum acceptable. Cette 
norme PEGI (Pan European Game Infor-
mation) accompagne la notion d'âge de 
pictogrammes symbolisant la nature et la 
gravité des contenus. Il peut s'agir de pro-
pos orduriers, de scènes à caractère sexuel, 
de l'usage de drogue, de violence, de peur 
et de discrimination raciale. Plusieurs 
risques sont à craindre : la confusion entre 
réalité et virtuel, la mauvaise rencontre, la 
manipulation, la violence... La protection 
passera par deux notions très importantes : 
le bon sens et le rapport à la réalité : « Si je 
ne le fais pas dans la rue, je ne dois pas le 
faire sur internet. » 

 

par Christian Roque, Pass prévention, structure héraultaise spécialiste de l'adolescent, 

dédiée à la prévention  

Pour aller plus loin  
pass.prevention@gmail.com  www.pass-
prevention.net   intervention lors d’une soirée 
d’information ou de débat, sur demande   

mailto:pass.prevention@gmail.com
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On en parle 

Paul Tillich, un héritier de Martin Luther face au judaïsme  

 

 

L e 500ème anniversaire de la Ré-
forme a amené les protestants à 

se replonger avec bonheur dans les 
œuvres de Luther. Hélas, il n'est pas de 
montagne qui n'ait son versant d'ombre, 
et certains pans de son héritage réclament 
aujourd'hui une rigoureuse réévaluation. 

Ainsi, l'inimitié 
grandissante au fil 
des années du Réfor-
mateur envers le 
judaïsme, alimentée 
par son irritation 
devant l'attachement 
"opiniâtre" des 
Israélites à la reli-
gion de leurs pères 
en dépit de ses ap-
pels patients et bien-
veillants, pensait-il, 
à leur conversion, 
est devenue après la 
Shoah une écharde 
dans la chair des 
protestants. 

 Pour ne parler que 
des intellectuels alle-
mands de l'époque 
nazi, si un Martin 
Heidegger souscrivit 
dès 1933 (il était 
alors âgé de 44 ans, 
dans sa maturité) à 
l'antisémistisme  
hitlérien avec une 

ferveur jamais répudiée (pour preuve ses 
accablants "Cahiers noirs" exhumés en 
2014), son contemporain Paul Tillich, 
théologien issu d'une lignée de pasteurs 
luthériens, exprima dès cette même date 
son aversion envers l'idéologie qui déjà 
annonçait et allait justifier la destruction 
des Juifs d'Europe. 

 Le mardi 30 mai, au temple de Mague-
lone, M. André Gounelle, avec l'élo-
quence qu'on lui connaît, confronta ces 
deux destins. Deux penseurs aux anti-
podes, mais autant la réaction de Paul 
Tillich (qui fut révoqué de son poste de 
professeur dès 1933 et dut s'exiler aux 

États-Unis) était celle qu'aux yeux de M. 
Gounelle et aux nôtres, commandaient la 
simple lucidité et, penserait-on, l'huma-
nisme le plus spontané, autant l'exaltation 
de Heidegger pour la mystique hitlérienne 
de la race et du sol, et sa haine antisémite 
qu'il érigea en système théologico-
politique, défient notre entendement ve-
nant de la part d'un philosophe de son en-
vergure, et nous remplissent d'autant plus 
d'effroi. 

 M. Gounelle possédait son sujet : Il publie 
aux éditions Labor et Fides un recueil de 
conférences (traduites par ses soins) que 
donna Paul Tillich entre 1938 et 1959 et 
regroupées sous le titre Christianisme et 
judaïsme.  M. Gounelle est aussi l'auteur 
d'une biographie de Paul Tillich (Ed. Oli-
vétan, 2013). 

Le théologien allemand s'attache à démon-
trer que d'une part judaïsme et christia-
nisme sont intrinsèquement solidaires et 
indissociables l'un de l'autre, étant issus de 
la même Révélation, et d'autre part qu'en 
Abraham, en qui "toutes les nations de la 
terre seront bénies" (Gn 12,3; etc.), le ju-
daïsme est porteur d'un message essentiel 
pour l'humanité. On ne saurait mieux justi-
fier la nécessité de lire et s'approprier la 
Bible dans son entier, Ancien et Nouveau 
Testaments. 

 Quand le pays qui avait vu naître le Réfor-
mateur qui, plus que tout autre avant lui, 
avait fait resplendir la révélation de la 
grâce salvifique de Dieu, se livra par un 
funeste suffrage entre les mains des exter-
minateurs du peuple élu, vivant témoin de 
ce Dieu, Paul Tillich, en se rangeant sans 
hésiter du côté des Juifs persécutés, obéit à 
son héritage luthérien dans ce qu'il avait de 
plus inspiré. 

 Notre reconnaissance va, pour finir, à 
Monsieur Gounelle qui, sans faire sentir un 
instant l'austérité et la solitude de l'im-
mense travail fourni, a su nous ouvrir des 
fenêtres de réflexion mais aussi des motifs 
d'espérance.  

par  Eve Lurbe 

 

Prochaine Conférence : Un Lanceur 
d’alerte montpelliérain : Jean Ca-

dier, par  G. Vidal et G. Delteil, Gazette 
Café (6 r. Levat), jeudi 28 sept. 18h 
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 par Claudine Albrecht  Les Chantiers actuels du Conseil presbytéral  

«  L’Église locale se gouverne par 
l’intermédiaire d’un conseil pres-

bytéral (CP) ». Ce conseil est un instrument 
travaillant au service de l’Église et un minis-
tère par  lequel s’exerce l’autorité du Sei-
gneur. Lors des deux dernières séances, trois 
sujets majeurs ont mobilisé sa réflexion : 

- Le non pourvoi du poste de La Margelle : 
c’est un souci que ne doit pas porter le seul 
conseil de ce secteur, mais bien toute notre 
Église. Le CP a d’ailleurs mandaté l’un de 
ses membres pour assister aux réunions du 
secteur et être attentif à ce qui s’y vit. Les 
dominantes de Titia Es-Sbanti ont été répar-
ties pour pallier au mieux ce manque et les 
choses sont organisées pour que notre Église 
continue à rayonner à La Margelle. 

- Les finances et dons sont toujours au 
cœur de nos préoccupations car nous devons 
tenir les engagements votés en assemblée 
générale. Or nos dons sont souvent en retard 
et notre contribution à la région ne peut  pas 
toujours être honorée dans les temps. Le CP a 
donc travaillé avec la Commission d’anima-
tion financière. Si notre profonde reconnais-
sance va aux donateurs réguliers, plusieurs 
questions demeurent : Avons-nous tous cons-
cience de ce que coûtent les services de 
l’Église et comment mieux dire les besoins 
qui sont les nôtres ? Pourquoi certains dona-
teurs fidèles s’arrêtent-ils de contribuer ? 
Pourquoi le fil s’est-il distendu entre nous ? 
Sommes-nous assez à l’écoute des parois-
siens qui se mettent en retrait ? 

- Discussion sur l’orientation donnée à 
l’Assemblée Générale : (cf. encart ci-
contre). Quelle ouverture de notre Église  vis-
à-vis de la société ? Vers les différences entre 
secteurs ? Sur la foi ? Un projet  a été envisa-
gé : réunir la gerbe des bénévoles qui font 
vivre notre Église pour approfondir cette 
orientation. 

Vivre l’évangile ici et maintenant  

L’orientation du CP réveille ma 
fibre de géographe car cette 
question renvoie aux transfor-
mations de nos sociétés dans la 
mondialisation : comment vivre 
dans la ville non pas de ma-

nière juxtaposée mais ensemble ? Que signi-
fie « être proche » quand nos échanges sont 
de plus en plus éclatés et affranchis du temps 
et de l’espace ? Via internet, skype ou 
WhatsApp, nos relations sont plus rapides et 
étroites avec un ami installé à l’autre bout 
du monde qu’avec un voisin. La distance 
géographique n’est plus un critère de proxi-
mité relationnelle : les milliers de kilomètres 
d’un océan peuvent être plus facile à fran-
chir que les quelques mètres qui nous sépa-
rent des exilés réfugiés à Montpellier. Où 
suis-je vraiment quand, sur la place de la 
comédie, je suis absorbée par un échange de 
SMS avec une étudiante au Congo ? Mon-
dialisation, révolution numérique, change-
ments environnementaux ont de quoi nous 
déboussoler mais 500 ans de Réformes peu-
vent utilement nous rappeler que les hu-
mains affrontent depuis longtemps des 
risques et des défis nouveaux : quelle force 
que de savoir que c’est possible ! Comment 
ces protestants d’autrefois ont-ils fait pour 
tenir le coup et s’adapter ? Je vois ces ques-
tions comme un carburant pour notre fusée, 
un moyen d’éviter de la clouer au sol par 
d’anciennes certitudes. Aujourd’hui, être 
matériellement présent dans une ville ne suf-
fit plus pour l’habiter pleinement, au sens 
relationnel du terme : à nous d’inventer de 
nouveaux échanges, de nouveaux usages des 
dernières technologies, pour relever ce défi ! 

Orientation donnée par le CP pour 
que chacun développe sa propre ré-
ponse : Dans une agglomération où 

résident étudiants, retraités, pauvres, nou-
veaux arrivants, exilés, protestants histo-
riques, comment vivre avec tous la liberté, la 
confiance, la fraternité et l’amour du prochain 
auxquels la foi chrétienne nous appelle ? 
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C’était bien  
500 ans après Luther : de la rupture à un chemin ouvert  par  Y.  et E. 

Peyron  

L a conférence du 12 mai à La Mar-
gelle nous a inspiré quelques ré-

flexions. Notamment, que l’œcuménisme 
en général, et Catholique-Protestant 
en particulier, n’est pas en pleine 
expansion. Les difficultés existen-
tielles rencontrées par nos églises 
pourraient stimuler cet œcumé-
nisme. En général devant les aléas 
du destin, les menaces, voire les 
dangers, la réaction naturelle est de 
se rapprocher ; cela implique de se 
parler, de s’écouter, de se com-
prendre au moins partiellement : 
bref d’aller à l’essentiel et de faire 
bloc autour de cet essentiel. Au 
contraire, aujourd’hui ne sommes-
nous pas plutôt emportés par le ré-
flexe de peur, d’isolationnisme, de 

« patriotisme » religieux ? Que faisons-
nous alors du réflexe d’Amour de l’autre ? 

Une des difficultés « de fond » de l’œcu-
ménisme tourne autour de l’Eucharistie. La 
présence réelle « définie » par le concile de 
Trente (16ème siècle), confirmée par Vatican 
II, fut acceptée pendant longtemps par la 

majorité des catholiques, du fait de l’infailli-
bilité du Pape dans le domaine de la Foi. Ce 
n’est plus tout à fait le cas aujourd’hui. Pour 
les protestants il semble que les différentes 
"tendances"  ont une attitude non univoque 
allant de l’évocation de l’idolâtrie, à la pré-
sence symbolique du corps et du sang du 
Christ dans le pain et le vin. Malgré ces dif-
férences, il est encourageant de savoir que 
des lieux existent où des Pasteurs et des 
Prêtres se retrouvent régulièrement dans la 
même communion. 

Laissons nos grands Clercs « théoriser » sur 

l’ordination des prêtres et la non consécra-

tion des Pasteurs et retrouvons nous en-

semble autour de la table de communion !  

 

Fil rouge  2017-2018 des soirées de la Mar-
gelle :  TRANSMETTRE AUJOURD’HUI ?
Dans un monde où tout va vite, que voulons-

nous et pouvons-nous transmettre ? le passage de 
relais a-t-il encore sa raison d’être ?... 
1ière soirée :  De Luther à Luther King : comment 
transmettre  la liberté de conscience ?   avec C. et A. 
TROUILHAS, coordinateur Spectacle Son et Lumière 
2017 ;  Vendredi 13 oct., 20h30, 261 av. Biterois, 
Montpellier  04 67 40 27 38 , n.canonge-
pernice@orange.fr 

Etre visiteur auprès des personnes en souffrance  par Françoise Lauriol 

L orsque nous frappons à une porte 
dans ces couloirs anonymes, parcou-

rus de blouses blanches surchargées de tra-
vail, nous, les visiteurs, nous tremblons : qui 
allons-nous trouver ? Un homme très âgé, 

une femme brutalement 
veuve, une personne sans 
famille, quelqu'un qui "ne 
croit pas au ciel et qui s'en 
fout", un rebroussaïre, un 
anar… 
C'est en effet chaque fois 
l'inconnu, mais aussi l'es-
poir d'une rencontre. Car 
nous visitons toute per-
sonne qui ne nous rejette 
pas quand nous nous pré-
sentons dans sa chambre : 
"je suis visiteuse à la cli-
nique, au nom de l'Eglise 
protestante". 
 Dans le dénuement de sa 

chambre d'hôpital, chaque malade se voit 
brusquement confronté à lui-même, et nous 
avec lui, loin de l'ivresse mondaine qui le 
dispense d'approfondir sa vie personnelle. 
 C'est pourquoi notre présence de visiteur, 
habitée par une autre Présence qui nous 
précède et nous fortifie - sans elle nous se-
rions impuissants - est porteuse de vie. Res-
pectant le chemin de chacun, je n'impose 
jamais le nom de Jésus ou de Dieu, nous 
sommes simplement deux frères humains 
qui vivons notre condition humaine face à 
face, dans la compassion et l'Espérance (je 
viens d'apprendre que le mot espérance 
contient le mot présence). 
 Ce dont je peux témoigner lors de ces ren-
contres, c'est que Jésus est là, au milieu de 
nous, et c'est bouleversant. Oserais-je dire 
que ma foi grandit ? C'est une grâce d'ac-
compagner parfois jusqu'à leur dernier 
souffle ceux que la vie est en train de quit-
ter. La Parole nous met à l'épreuve. La ren-
contre nous crée. 

Pour être visités ou devenir visiteurs, vous pouvez contacter :  
Aumônerie protestante des hôpitaux : Corinna Thomas  06 16 28 68 91– corinna-thomas@laposte.net. 

Aumônerie protestante des cliniques :  Christine Roure 06 78 96 75 60 - christine.roure@orange.fr  
Mensuellement, un groupe de parole animé par Corinna et Christine soutient les visiteurs  

 

mailto:christine.roure@orange.fr
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L ’étude biblique sur le tombeau vide 
( Jean 20) nous a confronté à ce texte 

de l’évangile, si souvent entendu à Pâques. 
Ses possibilités de 
traduction, ses inter-
prétations selon les 
convictions des par-
ticipants, permettent 
d’enrichir notre lec-
ture. Nous avons en 
mémoire la représen-
tation de cette suc-
cession de scènes et 
de situations repré-
sentées par des ar-
tistes : Pierre courant 
vers le tombeau, le 
noli me tangere, la 
main de Thomas 
“dans” la plaie du 
Christ... Et nous ? Si 
nous devions dessi-

ner cette histoire, l’expliquer, la vivre, comment 
nous y prendrions-nous ? Une pierre roulée, un 
tombeau ”vide”, des bandelettes au sol, l’appa-
rition de Jésus.... Que devons-nous croire ? 
Parmi les acteurs en présence, quel est celui qui 
nous ressemble ? Marie de Magdala, ou Pierre, 
ou le disciple “bien aimé”, ou Thomas ? 
Qu’est-ce qui dans notre vie nous confronte à 
ces sentiments de peur, de doute ou de certitude 
sur une vision, un témoignage, une ren-
contre .... ? Comment passons-nous de l’ombre 
à la lumière après une épreuve ? 
L’étude biblique se déroule le jeudi une fois par 
mois de 14h30 à 16h au temple de Maguelone. 
Elle renouvelle et bouscule les croyances qui 
nous ont été enseignées à partir d’un texte sym-
bolique, et celles qui à l’épreuve de la vie ont 
structuré notre personnalité, guident notre con-
duite, forgent notre éthique. 
Elles peuvent se partager en toute amitié avec le 
pasteur James Woody qui enrichit les échanges 
en décryptant le texte sur la vraisemblance des 
faits, par des questionnements judicieux, sou-
vent teintés d’humour. 

   Jean 20 : Le tombeau vide.  par  Catherine Bruguier  

C’était bien 

A u départ, l’objectif de ces groupes était 
de rassembler de manière informelle, 

les protestants les plus proches du même quar-
tier, en vue d'établir entre eux des relations de 
proximité. La famille invitante se charge des 
contacts, ainsi que du choix du thème de la soi-
rée, sur des sujets variés,  avec l'aide d'anima-
teurs compétents; sujets capables d'intéresser et 
de nourrir ce qui fait une vie d'Eglise. 
Celui auquel nous participons fonctionne bien 
grâce à la motivation de notre amie Andrée La-
canau, à Maurin. Parfois plus de vingt per-
sonnes, pas forcément protestantes d'ailleurs, ni 
de véritable proximité, sont heureuses de s'y 
retrouver dans une ambiance joyeuse, convi-
viale et disons-le fraternelle. La qualité des in-
tervenants que notre amie sait discerner, contri-

bue au succès de ces soirées. Nous n'en 
sommes jamais sortis déçus. 
Hormis le plaisir de la rencontre, nous 
sommes intéressés par les sujets abordés tant 
sur un plan culturel, d'actualité  que spirituel. 
Le débat qui suit permet de poser  des ques-
tions de manière plus spontanée qu’à l'issue 
d'une grande conférence. Chacun à cette occa-
sion peut approfondir sa réflexion intérieure 
et sa vie de foi. 
Un "verre de l'amitié" termine agréablement 
la rencontre. Merci à notre amie pour l'énergie 
qu'elle consacre à cette véritable activité 
d'Eglise. Nous remercions également les ac-
cueillants des autres groupes en divers lieux. 

Les groupes de maison : Une véritable activité d'Eglise   par  Rosy et 
Hubert Rauzier  

Pour participer à un groupe de maison près de chez 
vous, contacter james.woody@erf-montpellier.org  - 
04 67 56 60 48  

Pour participer à un groupe d’étude biblique, réunion mensuelle  :  
 
- sur le Notre Père, jeudi à 14h30, Temple de Maguelone, Montpellier, par le pasteur J Woody,  

james.woody@erf-montpellier.org ; 04 67 56 60 48 ; première rencontre le  12 oct. 
- sur l’épître aux Hébreux, vendredi à 20h30, Eglise oecuménique Maurin, par J.N Poivre, professeur de grec, 
jn.poivre@wanadoo.fr, 04 67 42 01 87, première  rencontre le  29 sept.  
-sur l’Apocalypse, lundi à 14h30, Eglise Notre Dame de la paix (Estanove), par D. Perrier,  
deniseperrier@sfr.fr,  04 67 40 18 04; première rencontre le 18 sept. 

 

 

mailto:james.woody@erf-montpellier.org
mailto:james.woody@erf-montpellier.org
mailto:jn.poivre@wanadoo.fr
mailto:deniseperrier@sfr.fr


C’est pour vous !  
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Ed

Association Familiale d’Entraide Protestante (AFEP)  

Notre mission: manifester notre solidarité aux personnes socialement démunies, grâce à :    
 - BABEL CAFE : le dimanche matin, nous proposons un petit-déjeuner copieux ouvert à tous, 
un lieu où chacun existe avec son histoire. La joie règne parmi les bénévoles, c'est une réelle 
communion pendant les moments de préparation et de service du repas 
 - PANIER BABEL, en par tenar iat avec Gammes,  est  une épicer ie solidaire  ouver te le 
mercredi 
 - une aide financière pour les jeunes de la communauté qui peuvent avoir quelques difficultés et 

ainsi leur permettre de participer aux camps. 
 - CAFE MARGELLE situé à la Paillade propose aux pas-
sants un accueil gratuit permettant un partage 
 
 Nous voulons mettre sur pied un réseau de bénévoles afin de 
créer un lien social avec les familles de réfugiés et aussi avec les 
personnes seules en organisant des sorties (zoo, des balades dans 
Montpellier, pique-niques, bibliothèque, etc...) 
  
Pour assurer nos projets nous avons un réel besoin de béné-
voles. Si vous désirez nous rejoindre, contacter  Elisabeth Dé-
prez elisabeth.deprez@orange.fr    0627190243 

FETE DE RENTREE  

Dimanche 24 septembre 2017 

10h30, Culte au temple rue de Maguelone, accueil des nouveaux caté-
chumènes 

12h30, Repas (chacun amène un plat à 
partager) à Institut protestant de théologie, 
13 rue L. Perrier, Montpellier 

15h00, Mannequin Challenge  

Exposition sur Martin Luther et les conséquences de sa Réforme  

 
au temple de la rue de Maguelone du 11 au 23 septembre, du lundi au samedi 12h-18h.  
 
Concert par  le chœur  Homilius pour  faire connaître notre patr imoine musical, sa-
medi 16, journée du patrimoine, à 17h.  
 
Conférence de Nicolas Cadène, rapporteur  de l’Observatoire national de la laïcité, le 
jeudi 21 à 18h30 sur le protestantisme et la laïcité en France. 



 

 

 

WEDNESDAY GOSPEL    

Mercredi, 20h30,Temple rue de Maguelone 
Répertoire : Gospel et Negro Spiritual 
Contact : Corinne Salery, 04 67 45 39 23 acsalery@yahoo.fr 
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C’est pour vous !    

GROUPE VOCAL PROTESTANT GOUDIMEL 

Lundi, 20h30 au Centre Œcuménique de Jacou. 
Chants du XVIème au XXIème siècle, avec une prédomi-
nance pour les psaumes de la Réforme. 
Notre but : participer aux cultes, rencontre régionale des 
chorales, concert. 
Contact :  04 66 35 59 17 noe.carriere@free.fr 

 

Les Eclaireuses et Eclaireurs de Montpellier vous invitent à leur  
soirée de rentrée le samedi 9 septembre à 18h à la Gerbe, 19 rue 
Chaptal à Montpellier. Nous projetterons les photos des camps 
d’été, une excellente occasion de découvrir nos activités ou de se 
rappeler les bons souvenirs ! Contact : Nicolas Chapal, 0642112424, 
www.eeudf.org/montpellier  

FM-Plus 91 FM 
la radio protestante des  
Cévennes-Languedoc-Roussillon 

Fraternité 
Multiculturelle 
Plur ielle 
Libre 
Unique 
Solidaire 

Emissions protestantes régulières :  
billets bibliques, conférences et entretiens 
théologiques. Agenda pour vos annonces. 
 
91 FM à Montpellier  - 
www.radiofmplus.org. 
 
Contact :  
direction@radiofmplus.org  
06 87 96 65 19 

Le magazine protestant en Cévennes-Languedoc-Roussillon 
Liberté 
Évangile 
Communauté 
Église 
Protestant 

Toute l’information Internationale,  
nationale, régionale et locale. 
Contact : Nicolas redaction@le-cep.eu 
0672772885 

Envie de Chanter ?  

CHORALE PROTESTANTE 

Lundi 20h30, église ND d’Espérance ( rue Las Sorbes, Montpellier) 
Chants profanes et religieux du XVIe au XXIe siècles 
Contact :  04 67 63 15 13 jean-pierre.nougier@orange.fr   

mailto:acsalery@yahoo.fr
http://www.eeudf.org/montpellier
http://www.eeudf.org/montpellier


François Lenglet est monté avec optimisme 
dans le Carrousel  
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 F ace aux technologies numériques, à 
l'intelligence artificielle ou à 

“l'ubérisation“, le travail a-t-il encore un 
avenir ? Autrement dit, quelle place pour 
l'homme dans un univers de travail de plus 
en plus automatisé ? Voilà en substance la 
question essentielle qui était posée à Fran-
çois Lenglet, présentateur de « l’Angle Eco 
» sur France 2,  invité d’honneur de la soi-
rée de gala du Carrousel de Montpellier au 

Domaine de Verchant, à 
Castelnau-le-Lez. 
  
Devant une centaine de par-
ticipants à ce dîner-débat, le 
journaliste économique 
s’est montré optimiste. « 
On a cru à la fin du travail 
à de nombreuses reprises, a
-t-il rappelé́ d’emblée. Ain-
si, les révolutions indus-
trielles, énergétiques ou 
communicationnelles ont 
fait peur et laissé penser 
qu'il n'y aurait plus de tra-
vail. Mais, cette crainte a 
toujours été́ démentie par 
les faits. A preuve, il n'y a 
jamais eu autant de gens au 
travail en dépit des progrès 
technologiques. Car les 
emplois se renouvellent par 
la transformation des mé-

tiers ». Selon lui, il ne faut donc pas sous-
estimer le bénéfice de la créativité́ et 
l’inventivité́ humaine sans limite. 
  
Cependant, il est impératif d’aider ceux qui 
perdent tout à cause du progrès. Cela passe 
par la formation qu’il faut renforcer, en par-
ticulier en faveur des plus fragiles. C’est ce 
qui ressort des échanges qui ont suivi entre 
François Lenglet et Sara Asselin, directrice 
du pôle Insertion par l’activité́ économique 

et l’emploi de l’association Gammes, ou 
Christophe Carniel, patron de la société́ Vo-
go spécialisée dans la création d'applica-
tions dédiées au monde du sport et président 
de l’Agence de l’Innovation en Occitanie. 
  
Un “Hackathon“ de l’innovation sociale. 
  
En organisant cette soirée de Gala, comme 
en mettant sur pied durant l’année des Mati-
nales, la “Maison PAR tous“ —espace so-
cial, culturel et artistique qui remplacera le 
temple protestant du cours Gambetta— a 
ainsi affirmé une nouvelle fois son rôle 
d’incubateur d’idées et de solutions con-
crètes au service du bien commun. 
  
Dans cet esprit, sera organisé bientôt un 
“Hackathon“ de l’innovation sociale. Ce 
terme Hackathon a été́ lancé par des start-up 
du numérique avec comme objectif de réu-
nir des gens dans un même lieu, pendant un 
temps donné, pour qu’ils puissent ensemble 
résoudre un défi. Ils ne se quittent pas tant 
qu’ils n’ont pas fait émerger des solutions et 
leurs mises en œuvre. Sur ce modèle, en 
prenant appui sur un réseau d’entrepreneurs, 
de militants et d’acteurs du monde associa-
tif, le Carrousel désire rassembler pendant 
une journée des personnes de tout horizon, 
en veillant à une grande mixité de 
compétences et de points de vue, pour créer 
ensemble quelque chose qui renforce le tis-
su social. 
 

Un carrousel évoque pour moi un spectacle équestre et musical au cours duquel les 

cavaliers exécutent en mesure des figures complexes. Mais un bon dressage et une 

entente parfaite entre le cavalier et sa monture ne suffisent pas pour obtenir un 

beau carrousel, il faut aussi une collaboration active entre tous les couples cava-

liers/chevaux, que chacun soit attentif aux déplacements des autres pour créer un 

ensemble fluide et harmonieux. N’est-ce pas ce que nous propose le projet d’« 

hackathon » ? Bel exemple de dynamisme et de foi en l’avenir que cette recherche de solutions 

par l’échange et l’interaction entre des acteurs très divers, unis dans un engagement au service 

de ce qui nous relie ! 

par Hugues Desmullier 

Découvrez les messages vidéo des 
deux ambassadeurs du Carrousel, 

Etienne Leenhardt, directeur adjoint de 
l’information de France 2, et Louis Pica-
moles, joueur international de rugby, 
(http://le-carrousel.fr).; sur Facebook : le-
carrouselmaisonpartous 

François Lenglet  

et Sara Asselin 

http://le-carrousel.fr
https://www.facebook.com/lecarrouselmaisonpartous


 

L ’argent n’est pas une fin en soi. 
Cela se vérifie aussi dans la vie de 

l’Eglise. Les dons que nous faisons sont 
l’occasion de mettre en commun les 
moyens nécessaires pour offrir à  chacun 
un cadre spirituel propice à l’épanouisse-
ment de tous. Nos offrandes sont des im-
pulsions permettant d’entretenir les bâti-
ments, d’assurer la formation et les sa-
laires des pasteurs, d’acquérir les maté-
riels nécessaires pour nos actions et d’être 
solidaires des communautés en difficulté. 
N’ayant pas d’autres ressources que les 

dons, c’est grâce à ce que 
chacun apporte comme 
argent que nous  cou-
vrons tous ces différents 
besoins. Soyez en tous 
vivement remerciés !  

Combien donner ? Un 
jour où Jésus observait 
les gens effectuer des 
dons au temple de Jérusa-
lem, il fit remarquer que 
celui qui avait donné une 
grosse somme d’argent 
sans se soucier de la va-
leur, avait donné moins 
qu’une veuve ayant offert 
deux petites pièces (Marc 
12/41-44). Par ce geste, 

elle avait donné tout son bios, précise le 
texte grec, c’est-à-dire qu’elle avait enga-
gé sa propre vie. Cela signifie que s’il 
nous faut encore réunir un montant certain 
pour boucler le budget de notre église, il 
nous appartient également d’engager notre 
vitalité propre au service de l’Evangile, 
c’est-à-dire du prochain. Nul autre que 
nous ne peut donner sa véritable valeur au 

don que nous faisons. A nous d’apprécier 
de quelle manière nous pouvons contri-
buer à injecter le bios nécessaire pour que 
nous poursuivions et même renforcions 
l’action de nos anciens. De même que les 
réformateurs ont travaillé pour nous il y a 
500 ans, ayons à cœur de rendre possible 
l’avenir de ceux qui nous suivront dans 
l’aventure de la foi. 

 

En rédigeant cette chronique, nous appre-

nons que quelques jours après son 85ième  

anniversaire, Robert Marill nous a quittés. 

Fidèlement, Robert a servi au sein de 

notre église en assumant pendant de 

longues et belles années la fonction de 

trésorier. Tous, nous sommes reconnais-

sants d’avoir côtoyé une telle personnalité  

droite et riche en humour. Notre prière et 

notre amitié entourent son épouse Miche-

line, ainsi que sa famille dans ces mo-

ments si particuliers du deuil. 

Vous pouvez :  
- soit faire un don en ligne (www.protestants-unis-
montpellier-agglo.org / bienvenue / faire un don) 
- soit l’envoyer au secrétariat Le Voltaire, appart. 39, 
3 av. de Palavas, 34070 Montpellier  
- soit faire un virement sur l'un des comptes suivants 
à la Banque postale de Montpellier : 
 
ACEPUMA Centre ville n°100567 H 
ACEPUMA Garrigues n°82497 S 
ACEPUMA Mer et Vignes n°1026741 U 
ACEPUMA La Margelle n°94012H 
 
Si vous êtes imposables sur le revenu, vous bénéfi-
ciez d’une réduction d’impôts égale à 66 % du mon-
tant dans la limite de 20 % du revenu imposable.  Un 
reçu fiscal vous sera adressé au cours du 1er tri-
mestre 2018.  
 
Chèque à l’ordre ACEPUMA 
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D’amour et d’eau fraîche ?  

Stimuler la vie de notre Église  par Louis Reynes et James Woody 
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Comité de rédaction 
Adrien Bluche (maquette) Luc-
Olivier Bosset (directeur de 
publication)  Catherine Bruguier 
Nathalie Pernice 

Président du Conseil presbytéral  

Christian Seiler: 

04 11 19 19 32 - president.cp@erf-montpellier.org 

 

Secrétariat : Le Voltaire, appar t. 39,  
3 av. de Palavas, 34070 Montpellier 
04 67 92 19 27 erm.secretariat@erf-montpellier.org  
 
P a s t e u r s  
 
Luc-Ol ivier  Bosse t   
04 67 83 79 41 –luc-olivier.bosset@erf-montpellier.org 
 
Christine Mielke 
04 67 55 99 67 / 06 95 51 26 75  
christine.mielke@erf-montpellier.org 
 
James Woody    
04 67 56 60 48 -james.woody@erf-montpellier.org 
 
En cas d’urgence familles en deuil :  06 18 58 88 63 
 
 
Une église, 4 secteurs 
 
Secteur Centre-ville 
Culte : Jeudi 12h30, Dimanche 10h30  
Temple : 25 rue de Maguelone, Montpellier  
(Trams : arrêt Gare Saint Roch) 
Pdte Conseil de secteur : Claire Bosc   
04 67 66 02 65 - claire.bosc@erf-montpellier.org 
 
Secteur Garrigues   
Centre œcuménique, av. J.S. Bach, Jacou  
( Tram 2 : terminus Jacou) Culte : Dimanche 10h30  
Temple Mauguio (rue Danton) Culte 1ier sam. du mois 18h 
Pdte Conseil de secteur : Corinne Salery  
04 67 45 39 23 - corinne.salery@erf-montpellier.org 
 
Secteur Mer et Vignes   
Culte : Dimanche 10h30 en alternance 
Temple de Cournonterral (place André Passet) 
Église de Maurin (angle rue du Mail / av. de Lattara) 
Pdte Conseil de secteur : Claudine Albrecht 
 09 61 35 34 36 -claudine.albrecht@erf-montpellier.org  
 
Secteur Margelle 
Culte : Dimanche 10h30 
Temple de La Margelle : 261 av. du Biterrois, Montpellier-
Mosson  (Tram 1 : arrêt Saint Paul)  
 Pdt Conseil de secteur :  Alain Chapel  
04 67 40 45 96 -alain.chapel@erf-montpellier.org 

Dans la lumière 

TALON  DE SOUTIEN 

Si vous souhaitez soutenir la communication de l’Église  Protestante Unie de Montpellier et Agglomération, aidez-nous à ampli-

fier la diffusion de Vibrations. Soutien à partir de 10 €... : votre participation permettra d’adresser Vibrations  à toute 

nouvelle famille.  

Nom : ………………………………………………………………………………...Prénom : ………………………………………………….. 

Adresse : ……………………………………………………………………………………………………………………………………………….. 

Chèque à l’ordre de l’ACEPUMA à adresser au Secrétariat, Le Voltaire appt 39, 3 avenue de Palavas  

34070 Montpellier. Vous souhaitez recevoir Vibrations  uniquement par mail ? Inscrivez-vous en envoyant un mail à  

erm.secretariat@erf-montpellier.org                           date : ………………………...et signature :……………. 

Nous, héritiers de Martin Luther, puisons 
dans l’histoire de la Réforme, l’élan de 
notre engagement. 

 

Face aux défis sociaux et environnemen-
taux, vivons une solidarité sans exclusive, 
car c’est les uns avec les autres que nous 
pouvons avancer. 

 

Face aux flux ininterrompus d’informa-
tions, débusquons les fausses vérités, ris-
quons au nom de l’Evangile, une parole 
décalée, attentive aux plus fragiles. 

 

Parce que Jésus a parlé à tous les 
hommes, riches et pauvres, traditionna-
listes ou marginaux, rendons notre parole 
crédible et intelligible pour nos contempo-
rains. 

 

Transmettons au-delà de nous, un mes-

sage de confiance, un message qui a le 

pouvoir de renverser toute peur en nous 

rappelant la confiance que Dieu a placée 

en nous. 

facebook : EPUMA  

site: protestants-unis-

montpellier-agglo.org 

Thèses pour aujourd’hui, écrites par une équipe 
du secteur Mer et Vignes  

Montpellier 

potographié par  Thomas 

Pesquet 

mailto:secretariat@erf-montpellier.org
http://erf-montpellier.org

